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D’abord Bienvenue, Bienvenue à tous et à toutes !  
Ce local que nous inaugurons aujourd’hui nous l’avons choisi parce qu’il est au cœur de la vie 
lorientaise, parce que nous voulons être au plus près des lorientaises et lorientais, parler avec eux, 
élaborer ensemble, les convaincre qu’aujourd’hui Notre ville doit avoir un projet ambitieux à la 
hauteur des enjeux contemporains. 
 

Alors ce local nous le voulons ouvert à toutes et tous, convivial, amical, bienveillant. Et chacun pourra 
y trouver une tasse de café ou un thé et parler du temps qu’il fait, de son avenir, de celui de la ville ou 
d’autre chose. Nous sommes dans un lieu d’échange, de vie, et de partage, nous souhaitons que ce 
lieu soit à l’image du Lorient que nous voulons.  Ainsi Lorient en Commun s’inscrit dans la tradition de 
notre ville et de notre Bretagne : l’ouverture, l’accueil, la tolérance, la convivialité, la démocratie.   
 

Nous nous mettons dans cette position d’ouverture aussi pour une autre raison : parce que nous 
voulons relever les défis climatiques et sociaux. Il nous faudra ensemble faire des choix délicats, 
prendre des décisions difficiles, oublier la frilosité, oser emprunter des chemins inédits et innovants, 
mettre notre ville à la hauteur des générations futures. Comment pourrions-nous faire cela sans 
adhésion, co-élaboration, intelligence collective, démocratie participative ? Nous connaissons 
l’objectif à atteindre, mais nous devons en commun, un mot qui n’est pas là par hasard, choisir les 
chemins qui nous y mènent.  
 

Comme Pays de Lorient en Transition l’a fait en co-élaborant 40 propositions pour notre 
agglomération, comme nous le faisons en ce moment en élaborant le programme de notre ville, nous 
voulons demain co-élaborer la politique de notre ville avec les citoyennes et citoyens. Nous l’avons 
déjà fait, voilà pourquoi vous pouvez en voir les traces symboliques sur les murs de ce local.  
 

Ça fait 20-30-40 ans selon les domaines que les scientifiques alertent… Et les écologistes qui les 
soutenaient ont pendant ces mêmes années été contestés, bafoués, moqués. C’est ici 
et maintenant, dans ce local, que sont les héritiers de ces lanceurs d’alerte.   
 

Toutes ces alertes n’ont pas suffi pour que les décideurs mettent en œuvre les transitions nécessaires.  
Il a fallu que les plus jeunes nous rappellent à nos obligations, nous disent que nous étions en train de 
leur préparer une impasse, un enfer, pour qu’enfin on sente que l’ensemble de l’opinion publique 
change et mette sur le haut de la pile la question du climat, de la biodiversité, de l’environnement.  
 

Nous sommes donc fiers que certains d’entre eux, impliqués sur les marches climat par 
exemple, soient là depuis le début à nos côtés :  ils nous ont apporté des méthodes d’animation de 
réunion et d’échanges qui ont fait le sel de Pays de Lorient en Transition et maintenant de Lorient en 
Commun. Leur présence nous encourage et nous comptons sur eux pour qu’ils continuent à nous 



rappeler à nos obligations. Surtout, nous leur demandons de ne pas cesser d’élever le 
niveau d’exigence pour que nous leur préservions un avenir. Respect aux anciens mais confiance aux 
jeunes, voilà une maxime qui me va bien.  
 

Notre liste est une liste écologiste, et parce qu’elle est écologiste elle est solidaire :  parce qu’il n’y aura 
pas de transition écologique sans justice sociale. Et cela se joue à toutes les échelles de décision mais 
aussi à toutes les échelles d’implication des habitants.  
 

Il n’est pas si inutile de rappeler que les moins pollueurs dans notre société sont les plus pauvres : en 
France il y a un rapport de 2.5 en émission de CO2 entre le décile des revenus les plus élevés et le 
décile des revenus les plus faibles. Pourtant les plus pauvres, ici comme partout ailleurs, sont les 
premières victimes du dérèglement climatique et des pollutions comme ils le sont déjà du libéralisme… 
Ainsi l’ensemble des mesures que nous présenterons sont donc imaginées pour être bonnes pour le 
port- monnaie des moins riches et bonnes pour la planète…   
  
Au moment où la société se délite, résultat du chacun pour soi, ou acquérir et posséder est prôné 
comme unique marqueur de réussite nous affirmons que nous voulons construire une ville plus 
apaisée, plus douce, une société de liens plutôt que de biens. Nous allons donc cesser de diminuer les 
subventions aux associations, et au contraire les faire progresser parce que ces associations sont 
essentielles au lien social. Nous refusons  de nous inscrire dans cette continuité de la majorité sortante 
qui ne voit les choses que par le bout de la lorgnette des coûts et pas par celui du bien collectif.  
 

Il ne suffit pas de dire que l’on est de gauche, il faut des propositions locales qui le soient, qui soient 
faisables, finançables, connectées au réel, qui changent réellement la vie des gens. Et j’en profite pour 
saluer la présence de Delphine Alexandre et du PCF à nos côtés, justement parce qu’ils ont fait un choix 
sur la situation réelle, parce qu’ils la connaissent bien parce qu’ils ont été dans l’opposition municipale 
pendant 6 ans, qu’ils connaissent les dossiers, qu’ils savent qu’on ne se paye pas de mots, et qu’être 
de gauche c’est d’abord se donner les moyens de faire des choses concrètes pour les gens.   
 

Je salue aussi l’UDB, un partenaire de longue  date, écologiste de la première heure. Être soucieux de 
l’intérêt de la bretagne, de sa langue du maillage de son territoire, de sa culture c’est être écologiste 
et c’est être de gauche. Merci de vous être engagé dans cette aventure, nous avons bien conscience 
que ce choix ne fut pas facile et que pour vous aussi c’est le terrain, le réel et le souci de l’avenir qui 
l’a emporté sur les calculs.  
 

Quand on est de gauche, il faut être aussi là quand la France et Lorient sont agités par les mouvements 
sociaux. il faut être présents aux côtés de ceux qui se mobilisent pour plus de justice, d’équité et pour 
préserver un système de retraite juste. Nous demandons : où sont les autres candidats pendant les 
manifestations de ces derniers jours sur les retraites ?    
 

On n’a pas vu par exemple le candidat LREM, qui pourtant se dit “de gauche” et dans “la continuité” 
de l’équipe de la majorité sortante, en quoi est-il de gauche ? en quoi est-il écologiste quand Hulot lui-
même à considérer que l’écologie n’était pas compatible avec le libéralisme de LREM ?  
 

Je voulais également saluer Lorient en Transition et EELV mes familles de cœur. Lorient en Transition 
composé de beaucoup de personnes qui s’engagent politiquement pour la première fois, on 
s’est croisé pour beaucoup dans les associations, dans l’accueil des exilés sur le territoire, dans les 
manifestations climat… Que de travail abattu depuis un an au sein de Pays de Lorient en Transition et 
ensuite Lorient en Transition.   
 

Et puis je voulais saluer EELV qui a pris un risque qu’il faut souligner parce qu’il n’est pas anodin, le 
risque de se faire dépasser par le mouvement citoyen, le risque de mettre son destin entre les mains 



de Lorient en Transition… Merci à vous, c’est bien être écologiste que de mettre au-dessus de son 
propre intérêt l’intérêt collectif.  
 

Le rassemblement de la gauche n’est que partiel à ce jour et nous le regrettons : j’ai fait des 
propositions à l’ensemble des partenaires de la gauche. Elles étaient raisonnables, écartait toute 
hégémonie, faisait une juste place, encore négociable, à chacun, et 
qui, surtout, en terme de  gouvernance prenait le risque de partager le pouvoir.  
 
En fait il suffisait pour faire l’union d’accepter que l’écologie soit la chance de la gauche, son axe de 
renouvellement, son incarnation : bref il fallait se mettre à la hauteur des citoyens qui, dans toutes 
les familles de pensées, ont clairement placé l’écologie à la première place des préoccupations 

  
  
  
Sont donc venus à ce jour dans ce rassemblement celles et ceux qui veulent concrètement faire 
changer les choses et ne pas rester dans la posture. Comme nous l’avons dit à plusieurs reprises :  la 
porte reste ouverte, l’accueil sera bienveillant pour celles et ceux qui veulent contribuer à ce projet. 
Nous n’avons pas d’ennemis juste des alliés ou des adversaires.  
 

Nous avons une opportunité vraiment inédite à Lorient, nous avons l’occasion de repenser la ville, 
l’agglomération, afin de les rendre plus autonomes d’un point du vue énergétique et alimentaire, nous 
avons l’occasion de repenser nos façons de nous déplacer, nous avons l’occasion de remettre de la 
solidarité au cœur des politique publiques. Et surtout ces obligations nous permettent d’imaginer une 
ville plus douce, plus accessibles pour les PMR, les plus âgés, c’est moins de bruit, c’est 
plus d’animaux. Plus de vie. Plus de place pour les échanges, la solidarité, l’accueil des autres peu 
importe d’où ils viennent… Elle fait rêver cette ville ? Alors construisons là, ensemble !  
 

Aux amis ici présents, notamment ceux qui sont venus nous rencontrer pour la première fois ce soir… 
C’est le moment de rentrer dans cette aventure et de participer à transformer cette ville…   
Nous pouvons agir ici, nous devons le faire maintenant !  
 

Pardon d’avoir été un peu long et avant de boire un verre encore un peu de patience. Je laisse la place 
pour quelques mots aux partenaires qui ont participé à la création de notre liste : en premier Lorient 
en transition, ainsi que nos soutiens l’UDB, le PCF et EELV.  
 
 
 

 


